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Professe~r à l' Université d'e Louvain. 

Un des pionniers. le dernier survivaot peu t-être. 
de la découverte du b a ssin houiller du Lïmbour:i. 
vient de s'éteindre en la personne de Paul 
LAMBERT. Président et fondnteur des Cha rbon­
nages Limbourg-Meuse, décédé à Bruxelles le 
7 janv ier 1950, dans sa quatre-vingt et unième an­
née. 

C'éta it une personnalité attacha nte que celle de 
l'éminent disparu. Né à Bruxelles le 17 décembre 
1869, il était le fils d e Guilla ume L ambert. Prof es­
seur d'Ex-ploita tion des Mines à l'Université d e 
Louvain. 

Les lecteurs d es « Annales des l\llin E's de Bel­
gique> se souviennent certainement d e l'étude pé· 
nétrante que notre collègue M. Arma nd Renier n 
consa crée à la mémorable Hgmc d e Guilla um e La m­
bert dans la deuxième 1 ivra ison de 1943 de cette 
revue. S on fils ava it pour lui un véritable culte, qui 

continuait d 'une manière louchanle. par-delà la 
mort, l'a ffection prof onde d le d évouement sa ns 
bornes qu'il lui avait prodi gués penda nt sa vie. 

Après d'excellent es huma nités itréco-la lines et une 
a nnée scieni-irique. effectuées à l'Institut St-Louis 
à Bruxelles. P a ul L1mbert subit brilla mment l'exa­
men! d'admission a ux Ecoles S pécia les d e l'Uni­
versité de Louvain et y commença les études d'in gé­
ni c.>ur des mines. P eul·-être r ôt-il suivi une carrièr<' 
st>mblable à celle d e son père. lnqénieur au Corps 
des Mines puis Professeur à l'U niversité d e Lou· 
va in: peul -êlre lui eût-il succédé dans cette chair<' 
<l'Exploita tion d es Mines qu'il avait fondée <'n 
1866 el· qu'il occupa it alors d rnuis plus de vin!!t 
nns a Vl'C ~clal. si lf' s rorn·s d1· Guillaume Lambert. 
s;m s fp lra l1ir 10 111 à ra il. n\·ussent décliné suffi­
SHmmcnl pour I'obfi i:tr r à fa ire a ppel à son fils et à 
lui d emander de l'a ider da ns ses entn· rriS(' S indus­
! rielles. q ui éta ie nt nombreuses. 

Paul Lambert n 'hésite pas : il aba ndonne ses 
chères études. resta n t cependan t inscrit comme 
élève libre à l'U niversité d e Louvain . et prend. à 
moins d e dix-neuf ans. la dired ion des mines dr 
ma nga nèse de Moët-F onl·aine, qne son père avil it 
créées à R ahier. dans la vallée d e la lienne. Il y 
fait merve ille. et se trouve bientôl associé à des 
entreprises plus importantes. qui devaient décider 
d e toute sa carrière. 

D epuis longtemps dé jà. Guillaume L ambert s 'étnit 
intéressé fructueusement. en W estphalie. à la dé­
couverte des aisements houillers situés au nord du 
bassin d e ln Ruhr. sur les bords de la Lippe. Son 
fils y participe avec ÎUi et s'initie à cette activité 
pa ssionnante de PTOspecteur des mines. où il d evait 
Pxc.elIP.r. Il prend part. avec son père. à la création 
d e charbonnages qui comptent auiourd"hui pRrmi 
les plus prospères du district rhénan-westphalien. 
not<1mrnen t ceux d'Ewald et de Konill LudwiP. 

M a is les études et Tes vova f:!es de Gt1illa ume 
L a mber! l'ava ient amené. on le sait. à professer à 
L ouvain. dès 187:; . qu'une lia ison devait exister. 
sous Je sol du Limbourit hollandais et celui du Lim­
bourr! befoe. entre les gisemmts houillers du nord de 
Ta W estpÎ1alre et ceux du nord d e l'Angleterre -
narallèlement à celle dcHà reconnue entre les i:tise-
111t'nl!' houiller:-; du sud cl~ ces mêmes conlrP.Ps. 
sous le sol d e nos nrovinces de Liège et d e Hai­
naut et celui d e l a Fla ndre française. 
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c ·csl à h:1 vérification de crll e vue profonde de 
r esprit. qui csl à la b ase de la découverte d e noire 
bassin houiller d e la Campine. que Paul L ambert 
Sf' consacre désonnais sous la direction de son père. 
Il porte d'abord ses effort s sur le Limbourg hol­
londai:,;, Pl y consliluc la Socié té de recherches 
minièn's H e rzog H einrich . Prinz der NPderland C'11, 
dont il dl'Vil'nl le \/ic(·-Présiden l. 

D ès 1900. el en d épil d 'une déclaration pess i­
mis te du m inis trc hollanclais d11 \Vaters taat, qui 
avait· procla mé à la Première C l1ambr<-' ln s térilité 
d es lc rrnins sou s lrsq uds alln it•nt· s'i'xcrcer ses re 
d1err l1 C's. il dfectuc à Grlee n. au sud-ouest dt S it­
lilrd. lLn sondage couronné de S LlCCè~ (n° ï 1 du 
cala logue officiel). irmnédinl ement suivi de· d eux 
i'lltlres (n°F 77. cl 73) . e l découvre a ins i le gisement 
<'xploilé aujourd'hui par la mine• Maurits. l'unr 
cft.s plus puissantes de l"Europr. Il e11 rf'vl'ndiq11!' 
la concession. parde:> mande a ffichér le 14 m a i 190 1. 
mais !'Eta l hollandais l'oblige à lui céclc r. moyen­
nant indemni lé. ses droit d'inventeur. 

Il St' lournr a lors vers le> Limbourg bd(!e. où son 
père avait d éjà pnrlicipé à la dérouverlf' praliqur 
du gist·menl dont il avail prédit l'exis tence. G uil ­
laume Lambert avait. en cHc• l. .souscrit un e parlk 
du capital de la Société de Rech rrclw el d'ExpÎoi­
tntion. constituée à ce lk fin le 12 octobre 1898 pélr 
son é lève el su ccesseur André 011monl. Il nvail (•11 -

suite doublé sa mise dans celte Société. lo rsqu· eil e 
s'était trouvée à court· d'arj:!t•nl après les deux pre­
miers sondages infruclueu..x d.Ecfcn. cl avçiil (• 11-
cour;uté Dumon t à persévérer, en chcr<'lian l « des 
point s itués à moindre profondeur el p lus abor­
dabl es». On sail qu'André Dumon t devail immor­
taliser son nom en a lll'Î(lnanl le lr rra in houiller par 
le sonctagc d' Ascl1. le '2 a01'.'tl 190 1. 

Avec son père. P a ul Lambert constitue la S ocié té 
de rechcrch rs « L es ExploHanl s el Propriétaires 
Réunis ~ . dont il rst nomme A dminis tra!C'ur-O é­
lcgué. <' I s'r11gagt' J a ns ln vallée• de la îVlc·usP. 
région sysléml'l liquf'mcnl évilfr par les sondeurs 
depuis les in su ccès d e LanaC'ken r i d 'Eelen. Il y 
recoupH le lerrnin houillc•r à Lanldaer. à L eut.h el 
à Eyscfen (sondages n°" 2.1. ,1'2 cl 63 du ca talogul' 
officiel). E n reconnnissan CC' de s1~s clécouvcrles. 
la con cession G uillaume L11mberl esl oclroyéc à 
son groupe le '24 novembre 1906, quatre mois aprës 
l'octroi de la concession André Dumonl. 

La réunion de la concession G uillaume Lambert 
avec celle. vois ine. dC' Sainte-Barbe. octroyée Il' 
même jour à un groupe concu.rrenl. devait constituer 
le domaine souterrain des C lrnrbonnnges Limbourg­
M eu se. dont Paul Lambert devint plus tard A dmi­
ni~trateur-Déf égu é el rinalem <> nl Président. 

Limhourg-MC'use ! je 11 r puis évoquer sa ns ém o-

t·ion celle d erni i>re périodt' dt' la carrière de Paul 
Lamber!. car j'y lrouvf' associé à son nom. en um' 
colla bora tion affect-ueuse cl féconde. celui d e mon 

pf.rr , qui fut le premier Directeur de la grande 
Société qu'il avait fondée. 

c ·1.:s1· sous 111 l. aule administra tion de Paul L<im­
bcrl cl sous la dirN:lion d'Adolphe Ü f' meure dC' 
Lespau! que furent foncés avec plein succès. cla n s 
les conditions rxtrêmemPnl difficiles c:réées à la 
foi s pa r l(•s mort s- terra ins aquifrrcs cl par la gurrrr 
d" 19 1.1- 19 18. l<'s d <'ux puit s dr c-C' ll c• Société qtli C'SI 

nujourd'l1ui l'une' dc•s plus in1porlnnles dC' l'i 1idustri c 
charhonnic\ rf' brl gr, Cl Cjll(' rur!'nl réa liséf'S SCS prP­
mÎÎ'Tt'S ins ta ll a tions ... D an s les régions sereines dC' 
l'au-delà . oü s '1,st sn ns doute renouée ((-' Ur amil'ié. 
ces deux grands in génieurs des mines d oivent s'en­
lretcnir mninl ennnl . avPc complaisan ce. d C' l'cn lre­
prisf' magnifique qui est so rtie du fruil d e leurs 
i>ff orls. 

lngéni t•ur drs Minrs. P oul Lambert l'é t·ui l nu 

plus haut drgré. en core• quf' st·s ~ludcs univers i­
la irl's. écourt ées par drvoir l'ilia l. n e lui Pu ssent 
point pNmis d 'en prendre le lifrf'. Que df' rois n'ai-jr 
pns é té rrappé. El ll cours d es longues COllV<"rsal ion s 
don! son amilié me donna it l r privilège, par la 
prof ondcur cl la justesse (Îe ses conceptions en Lou! 
C<' qui concrrn i'l il l'Arl des Mines. par la sl'rrc lé de 
son in[ormalion et par sa prescience cle l'avenir! 
.JC' son geais au mervPillem.: professeur d'Exploita ­
lion d es Mines qu.il eût é té, s i les circon s tances 
ne T'iwaicnl détourné cfe la cha ire qu'avail fondée 
son père cl que ;'a i moi-mêm e l'honneur d 'occuper 
1ncjourd'lmi. c l souvent il m· esl arrivé de m'inspirer 
dC' Sl'S idérs dans mes leçons. 

Son t·aTenl d e prospeclcur s'éta it d'ailleUTs exercé 
nvPc fruit d a ns d es domaint'S qui 11'éta ieut pas sp é­
ci riqm•menl charbonniers. On lui doit notamment 
l<i déc-ouverte du gisement de lign it e d e Graetheide. 
près dP S ill ard. rrui fui rxploilé avec succès pen ­
dant lri première auerre mondial e>. Il rmrHcipa a ussi 
à la découverte du gisement de lignitr. du Mari· par 
Molf. Qt•i donna lieu à une expl oitation int en sivr 
pr11d <1 nl la gurrr<' de 1940- lC)45· 

Ceux qui onl connu P a ul 1.amberl 1w 111r par­
donnt•rn icnt· pas de termin er celte brève nolicP sans 
rapprl er un aspPcl caracléris t iqur de sa personna­
lité. qui donna i! à son commerce un charme parti ­
culier. JI éta it. dans la pleine aCCC' Pl'ion du lcrm <' . 
un g(•nllemrm : il C'n posséda it. oulrf' 111 dist inctfon. 
l' rnsrmhle ries qualilc"s mora les que Thad(eray a. 
naguère. altachécs à c-el lf' épilhèll'. Sn dispa rition 
n'1·n sera <1111' plus v ivemen l rnsst•n lir. l'n un mo 
menl où lPs q ualil és d1' cc ticnr'I' se font cl .. plus c·n 
plus rëlres. 


